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mite. M. Mercanton, non reeligible, est remplace ä la presidence par
M. de Quervain et devient vice-president. M. de Quervain representee

la Societe au Senat avec M. Mercanton comme suppleant.

Seance du 8 septembre 1919, ä Lugano. [Publication retardee].

Dorno, C. (Davos). — Quel profit les mesures de la polarisation et
du rayonnement solaire et celeste apportent-elles ä la meteorologie, la
geophysique et Vastronomie

Les mesures du rayonnement du soleil et du ciel peuvent etre faites
dans un sens purement statistique au profit de la meteorologie, de la
climatologie et de la biologie ou bien, par la recherche de leurs
relations reciproques, ä celui de la geophysique et de l'astronomie. L'au-
teur n'abordera pas la premiere partie du probleme, renvoyant simple-
ment ä trois de ses publications1 oil il justifie son allegue, suggere la
realisation de series analogues ä cellefaite ä Davos depuis 1918 et en
dresse le programme. Quant ä la seconde partie du probleme, il
mentionne d'abord les etonnants resultats d'Abbot, esquisse les objections

ä son procede de determination de la constante solaire et rappelle
l'utile application qu'ont faite Abbot et Emden de cette constante pour
evaiuer l'albedo energetique de la terre en tant que planete et pour
calculer le rayonnement thermique de l'atmosphere, resultat qui
Concorde avec la mesure directe du rayonnement vers, l'exterieur.

Les methodes purement optiques ont contribue au maximum ä
verifier les calculs sur la constitution de l'ocean aerien jusqu'a 500 km
de hauteur.

L'auteur cite quelques resultats de ses recherches personnelles,
poursuivies ä lliOO m d'altitude, de 1908 ä 1918, photometriquement
et photoelectriquement, sur l'intensite lumineuse du ciel, sa polarisation,

l'intensite solaire, les phenomenes crepusculaires et d'anneaux2.
Pour les trois premieres grandeurs c'est la hauteur solaire qui est

determinante. Apres elle la saison a une influence inattendue.
L'atmosphere deshautes montagnes disperse la lumiere solaire surtout con-
formement ä la loi de Rayleigh; l'auteur a pu fixer les ecarts dans
leurs grandeurs et leurs causes principales. La perturbation tellurique
due ä l'eruption du Katmai a ete observee exactement dans toutes
ses phases de juin 1911 au second semestre de 1914 et l'auteur a pu

1 Strahlentherapie, vol. IX, 2, 1919; Vieweg Die Wissenschaft, vol-

63, 1919; Die Naturwissenschaften, fasc. vol. 51 et 52,1919.
2 Abhandl. des Preuss. Meteor. Inst., vol. V, n° 6, et vol. VI.



502 SOCIETE SUISSE DE GEOPHYSIQUE

etablir dans leurs caracteres et leurs grandeurs, par des chifEres, les

divergences entre cette perturbation tellurique et la perturbation so-
laire qui a dure surtout dans le second semestre de 1916 et au debut
de 1917.

Des mesures de la deeroissance de l'intensite lumineuse quand on

passe du soleil ä la region voisine du ciel, il a tire une methode de

determination de la grandeur d'extinction.
La relation entre l'activite solaire et le degre de purete optique

de l'atmosphere est triple : 1) une relation indirecte ; quand l'activite
solaire est plus forte, l'activite volcanique terrestre l'est aussi; 2) une
relation directe qui correspond ä la periode de 11 ans

1

/9 destaches
solaires; 3) une continue, correspondant ä chaque rotation du soleil,
mäis apparaissant differemment dans les divers lieux de la terre.
Conclusion: l'augmentation de l'activite solaire implique ä la verite
une augmentation du rayonnement extra-terrestre (vraisemblablement
surtout des ondes courtes tandis que les longues paraissent plutöt un
peu afiaiblies) mais eile diminue en meme temps la transparence
de l'atmosphere et ceci de nouveau differemment selon la longueur
d'onde, au contraire, des perturbations telluriques avec leurs gros
corpuscules qui affaiblissent ä peu pres egalement toutes les radiations.

Les deux facteurs agissent en sens inverse et il faut savoir les dis-
criminer pour arriver ä une interpretation claire. La voie est celle de

l'observation de la luminosite celeste, de la polarisation et de la chute
de luminosite quand on passe de la source extraterrestre au ciel envi-
ronnant.

L'auteur met sui* le tapis une question quitouche de pres aux plus
brillantes de la physique actuelle: Le 29 mai 1919, de bon matin,
il s'est etabli, d'apres les observations de Davos, une perturbation
optique assez sensible, perturbation qui alia s'affaiblissant de facon

typique lentement jusqu'au milieu de juin. Cette perturbation exista-
t-elle aussi au Bresil et en Afrique occidentale pendant les mesures
institutes a l'occasion de l'eclipse de soleil pour verifier la theorie
d'Einstein? Pouvait-elle en influencer les resultats en modifiant la
grandeur de la refraction

Gockel, A. (Fribourg). — La couleur du ciel et des nuages.

Jusqu'ici on a fait presque exclusivement les mesures spectropho-
tometriques de la lumiere celeste par le temps le plus serein possible
et avanttout pour verifier la theorie de Rayleigh.

La distribution locale de la couleur du ciel a ete etudiee seulement

par d'anciens auteurs, ä l'aide du cyanometre. Le rapporteur a effec-
tue des series de mesures s'etendant ä plusieurs annees au moyen
d'un speetrophotometre de Crova, en divers points du ciel, aux fins
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